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CHRONIQUE DE LA SOCIÉTÉ

ÉTAT NOMINATIF

Adbédiorià nouvelles:

î. Mlle Corinne Hort, lie. litt., villa Lévantine, chemin de Chandolin, Lau¬

sanne (à vie).

2. Mlle Jeanne Morend, professeur, avenue Bergières, 4» Lausanne.
3. M. Gaston Paillard, professeur, avenue du Grammont, 3, Lausanne.

4. Mlle Angèle Sandoz, professeur, avenue de l'Eglise anglaise, 12, Lausanne.
5. Mlle Jacqueline van Wassenaer, stud, litt., Hôtel Windsor, Lausanne.

Démidàiona :

M. H. Albisser, M. M.-A. Muret.

Décèv:

M. T.-E. Banks Marples, M. Et. Reymond, M. Aug. Vautier.

** *

Ainsi qu'il ressort du rapport du comité présenté à l'assemblée générale du

10 juin, la société compte actuellement 5 membres d'honneur, 3 membres
bienfaiteurs, 19 membres à vie et 357 membres ordinaires, soit un total de 38q
membres. Elle a perdu 13 membres, par décès, démission et radiation, au cours
de cette dernière année, mais en a reçu 3o nouveaux.

BULLETIN

Comme ces deux dernières années, la carte de membre annuelle porte une

rubrique Don pour Le bulletin. Nous adressons un pressant appel à tous nos
membres pour qu'ils veuillent bien se montrer aussi généreux qu'ils le pourront
à l'égard de notre organe. Il doit, pour continuer à paraître quatre fois par an

sous sa forme actuelle, et rendre les services qu'il rend, pouvoir compter sur
cette générosité.

Rappelons que chaque numéro à'Etudes de Lettreô est mis en vente dans les

librairies de Lausanne au prix de fr. i.5o.
Dès le ier octobre prochain, toute personne qui n'est pas membre de la

société pourra s'y abonner au prix de fr. 4.— par an. Les abonnements partiront

du ier octobre.
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COMPTES RENDUS DE CONFÉRENCES

Nous donnons sous forme d'articles de fond le compte rendu de la conférence
de M. le professeur Gougenheim, qu'a bien voulu rédiger pour Etudes de Lettres

M. le professeur P. Gilliard, ainsi que le compte rendu des causeries de M.
Edmond Gilliard, dû à M. Louis Junod.

RAPPORTS DES COLLOQUES

Colloque de langues anciennes

Au cours de l'hiver dernier nos colloques ont porté tour à tour sur la
littérature, la philologie et l'histoire.

M. le professeur André Bonnard ouvrit la série par une étude très fouillée
où il montra dans la Médée d'Euripide moins la femme passionnée, comme on
la considère d'habitude, que celle qui agit sous l'impulsion de la volonté de

puissance. Plein d'idées originales et personnelles, cet exposé, présenté sous

une forme impeccable, suscita une discussion nourrie, comme nous aimerions

en voir à la suite de chacun de nos colloques.
M. le professeur Georges Cuendet détermina avec clarté la place occupée

par le grec parmi les langues indo-européennes. Ce fut pour ses auditeurs une
occasion précieuse de pénétrer dans un domaine trop fermé à la plupart d'entre
eux.

En nous parlant du principat, M. J. Bérenger montra comment un sujet,

connu de chacun en apparence, gagne à être traité de façon approfondie. Il
en renouvela l'aspect.

Regrettant de voir si peu d'auditeurs répondre à nos convocations, nous

avons pris la décision de suspendre les colloques au cours de l'hiver qui vient.
Nous en profiterons pour étudier les voies et moyens de leur rendre plus de vie.

Ed. Recordon.

Colloque de philosophie

Le colloque de philosophie, qui a tenu quatorze séances, a fort bien rempli
un programme basé sur des traditions différentes, harmonieusement réconciliées

dans une même recherche de la vérité.
Persuadée que l'histoire des esprits obéit à des lois qu'il n'est point impossible

de découvrir, Mlle Friedli étudia, avec un intérêt compréhensif, La
psychasthénie et le problème de l'extase.

M. le pasteur Th. Grin, éclairant d'un jour nouveau les subtilités de la
Théologie paulinienne, nous prépara au beau travail de M. le rabbin Aron Schulmann

sur La pensée juive.

M. Marcel Reymond, s'attachant à peindre Trois aspects de l'homme

d'aujourd'hui, brossa avec un art vigoureux une fresque d'où la netteté n'exclut pas
le mystère.



Dans une savante Elude critique du dernier ouvrage de M. H. Miéville,
M. Maurice Gex s'est attaché à desserrer l'étreinte de la détermination
universelle, ce qui le conduit à une ampleur de vues qu'on ne saurait ramener au
cadre étroit de ce résumé. La même remarque s'applique au travail si riche de

M. Miéville sur La coopération et La vie spirituelle, à la charmante causerie de

Mme Ch. Lehrmann sur Le philosophe Abravanel et la Renaissance et à la belle
conférence de M. André Burnier, dégageant de LjO. pensée de Kierkegaard un
individualisme subjectif, hostile à tout esprit systématique.

Deux professeurs de l'Université de Fribourg nous ont, à leur tour, esquissé
de larges synthèses où une science impartiale examine les témoignages les plus
contradictoires avant de se décider à choisir. M. F.-M. Braun aborda Le
problème des origines de l'Eglise et M. I. Chevalier La pensée de Louié Lavette, prouvant

que la révélation de l'Etre absolu est immanente au moi dont il tient à

la fois sa vérité objective et son existence subjective.
M. Aug. Lemaître, professeur à l'Université de Genève, traita avec le même

souci d'objectivité le problème de l'immortalité de l'âme et les solutions que
proposèrent Athènes et Jérusalem qui, toutes deux, ont marqué d'une profonde
empreinte le christianisme naissant.

M. M.-L. Hegelbach a bien voulu nous apporter le résultat de ses très
intéressantes recherches sur Le catholicisme de Port-Royal.

M. Alonso Diez, avec une dialectique habile, nous a prouvé que Le Dieu
de la philosophie et le Dieu de la religion ne sont que deux aspects des mêmes vérités
entre lesquelles il n'y a rien de discontinu.

Tout au contraire, M. le professeur Buonaiuti s'attacha à nous démontrer,
dans une brillante conférence sur Les deux sources de la connaissance de Dieu,

que la philosophie et la religion évoluent sur des plans différents. Sur l'un,
avec Aristote, c'est la recherche de la Cause première, sur l'autre, c'est la

réponse au sentiment qui réclame pour l'humanité un Père. Ajoutons cependant

que l'un des plans étant horizontal et l'autre vertical, il y aura forcément une
intersection qui autorise les espoirs conciliateurs.

Après avoir énuméré ces travaux aux tendances si diverses, on ne saurait
mieux terminer qu'en citant la belle conclusion de M. H. Miéville : « C'est

par la coopération avec ses semblables que l'homme devient homme, et c'est

par elle encore et uniquement qu'il peut le demeurer. »

R. Virieux.

Groupe de bibliographie philosophique

Ce groupe a poursuivi son activité pendant l'année universitaire 1908-39
d'une manière très satisfaisante. Le nombre des participants aux séances s'est
maintenu entre huit et douze ; ce chiffre prouve que le travail du groupe n'a
pas cessé d'éveiller un vivant intérêt auprès de ceux qui désirent, dans leur vie
intellectuelle, garder un contact suivi avec l'actualité philosophique. Les
organisateurs des séances se sont efforcés de varier autant que possible les sujets
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traités, afin que chacun puisse profiter d'une information utile dans le domaine

qui l'intéresse plus particulièrement. Notons aussi que la plupart des travaux
présentés au groupe sont publiés dans les « Notes bibliographiques » de la
Revue de Théologie et de Philosophie de la Suisse romande.

Voici la liste des œuvres présentées au cours des sept rencontres de cette année :

M. Maurice Gex, Du consentement à l'Etre de M. Louis Forest ; M. Marcel
Reymond, « La philosophie de Vico » ; M. André Burnier, La morale antique
de M. Léon Robin ; M. Charles Blanc, les thèses de philosophie mathématique
de MM. Cavaillès et Lautmann; M. Edouard Burnier, Psychologie religieuse
de M. Henri Delacroix; M. Paul Bourl'honne, Psychologie des Mystiques de

M. Leuba ; M. Jean-Pierre Pahud, Le temps de M. Michel Souriau.
Comme d'ordinaire le groupe reprendra son activité au i5 octobre 1939.

A. Burnier.

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

A l'occasion de l'assemblée générale annuelle, la comité avait eu l'idée
d'offrir aux membres de la société et à leurs amis, une visite à l'Exposition des

chefs-d'œuvre du Prado organisée à Genève, au Musée d'art et d'histoire.
Grâce au billet collectif, à la réduction de 5o % sur le prix d'entrée à l'exposition,

cette visite pouvait se faire à bon compte. Aussi l'idée du comité rencon-
tra-t-elle le meilleur accueil. Plus de i3o personnes profitèrent de l'occasion
et rarement assemblée générale fut plus fréquentée.

Partis de Lausanne par un express du matin, nous étions à 10 h. à l'exposition

que chacun fut libre de visiter à sa guise. A i5 h. nous nous retrouvions
sur le bateau où, dans le salon des premières, se tint, entre Genève et Nyon,
la séance administrative, sous la présidence, aussi ferme que gracieuse, de

Mlle L. Virieux.
Après lecture et approbation du procès-verbal de l'assemblée générale de

1938, le comité rendit compte de sa gestion : le président présenta un tableau
sommaire de l'activité de la société au cours du dernier exercice et le caissier
les comptes, imprimés du reste sur la feuille de convocation, que les vérificateurs,

représentés par Mlle M. Rouffy, proposèrent d'approuver. Personne

ne demandant la parole, la discussion de ces rapports ne fut ouverte que pour
être close. Puis, par des votes unanimes, l'assemblée approuva la gestion du

comité, le rapport des vérificateurs et donna décharge aux uns et aux autres.

M. Olivier Chappuis, démissionnaire, fut remplacé au comité par M. André
Yersin, étudiant en lettres, proposé par ses camarades. Les autres membres

du comité, acceptant une réélection, furent réélus. Appelé à la charge
de chancelier de l'Université dès le i5 octobre prochain, M. G. Bonnard
s'est vu contraint de démissionner de la présidence qu'il occupait depuis la
fondation de la société en 1920. A sa place et sur la proposition du comité,
M. Ed. Recordon fut élu président pour la fin de la période en cours. Les
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vérificateurs et leur suppléante confirmés dans leurs fonctions, la cotisation
annuelle maintenue à 5 fr., l'assemblée approuva les projets du comité pour
l'exercice prochain. Elle décida enfin que les assemblées générales ordinaires
continueraient à être convoquées alternativement à Lausanne et ailleurs.

EXERCICE 1939-1940

Colloqued

Les colloques à.'allemand et d'anglalà tiendront alternativement des séances

régulières l'hiver prochain. Les membres de la société qui désirent y être
convoqués sont priés de s'inscrire : a) pour le colloque d'allemand, auprès de

M. Jean Duvoisin, professeur au Collège, Aigle; b) pour le colloque d'anglais,
auprès de Mlle Eugénie Delachaux, professeur à l'Ecole Vinet, Charmettes D,
Lausanne. Le colloque de philosophie se réunira, lui aussi, régulièrement;
pour être convoqué à ses séances, s'adresser à Mlle Renée Virieux, 4, chemin
de Villars, Lausanne.

Rédacteur en chef : Georges Bonnard, Pully
Annonces : Imprimerie Centrale, Lausanne
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